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LA LETTRE DES  
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Les bulbes, bien les choisir et bien les planter ! 

    Quelques informations supplémentaires ! 

 
Les plantes à bulbes ont toute leur place au jardin, mais il faut savoir les choisir en étant très 

exigeant sur leur qualité. Leur plantation ne pose pas de problème alors favorisons leur naturalisation ! 

Ne vous précipitez pas trop vite dans les rayons spécialisés des jardineries car vous allez 

décider du fleurissement de votre jardin six mois à l’avance. Il est toujours émouvant de confier à la 

terre la garde hivernale de nos bulbes qui nous offriront en retour des bouquets de clochettes, de 

corolles aux couleurs éblouissantes. 

 

Comment bien choisir les bulbes ?  
Comme je vous l’écrivait la semaine dernière un bulbe doit être sain, mais ce n’est pas toujours 

facile à vérifier car, si la tulipe présente un épiderme lisse, l’inspection se complique avec les 

anémones aux formes tarabiscotées. Voyons comment s’y retrouver ! 

N’achetez pas de bulbes marqués de tâches blanchâtres, de moisissures ou nécrosés. C’est 

fichu d’avance pour lui et la maladie peut s’attaquer à d’autres plantes. 

L’enveloppe des tulipes peut être fripée ou avoir disparu à cause des manipulations. Si tout le 

reste est normal, ce n’est pas grave, le bulbe s’enracinera quand même. 

Dans un sachet l’aspect des divers bulbes peut varier. Ce n’est pas un signe de dégénérescence 

mais des diversités des couleurs des fleurs. Chez les tulipes ou les jacinthes il peut y avoir des bulbes 

beige, marron ou violet fluo, ce n’est pas inquiétant si les couleurs sont diverses sauf si vous désirez 

un massif d’une seule couleur. 

 

Pour commencer, faites l’inventaire de vos besoins, comparez les prix (à variétés et calibres 

égaux) et surtout n’en achetez pas trop. Il n’est pas nécessaire de les changer chaque année. Ils 

refleuriront, plus ou moins fidèlement. Les narcisses, les jacinthes des bois, les tulipes botaniques 

refleuriront de plus en plus nombreux chaque année. Si vous achetez tôt, vous aurez beaucoup de 

choix et les bulbes seront encore beaux. Pour des fleurs courantes achetées en quantité, allez dans 

une jardinerie, mais si vous désirez des bulbes originaux, de gros calibres, allez voir les 

manifestations florales. A Saint Jean de Beauregard, ( leur fête des plantes est terminée pour cette 

année ), plusieurs producteurs viennent vendre des bulbes de très haute qualité. Choisissez-les bien 

fermes, sans blessures, ni rides, ni traces de moisissures. Prenez les plus gros, ils fleuriront 

davantage. Ils seront plus chers que ceux des jardineries mais ils seront plus gros et moins courants. 

 

Comment bien les planter ? 
Si votre terre est sableuse, donc drainante, vous les planterez à la profondeur indiquée sur le 

paquet. Dans une terre argileuse, vous les planterez un peu moins profond, si possible sur un lit de 

sable (2 à 3 cm). La règle générale est d’enterrer les bulbes de trois fois leur hauteur. Plantez-les dès 

que vous les avez achetés afin d’éviter qu’ils ne se dessèchent 

Lorsqu’on associe les bulbes avec des vivaces, il vaut mieux planter les vivaces en premier et 

installer les bulbes entre elles. Dans une pelouse, choisir des bulbes de petit calibre, précoces et se 

naturalisant bien. Vous devrez, par contre, attendre que les feuilles aient jaunies pour effectuer la 
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1ère tonte. (crocus, perce-neige, éranthis, narcisses botaniques). Utilisez un plantoir à bulbes, il retire 

une carotte de terre et ouvre un trou à fond plat, ainsi le plateau du bulbe est bien en contact avec la 

terre. 

 

Comment les entretenir ? 
Après la floraison, vous couperez les fleurs fanées pour éviter la formation de graines. Mais 

vous laisserez les feuilles qui, par la photosynthèse, vont permettre aux bulbes de reconstituer leurs 

réserves. Vous attendrez qu’elles jaunissent. 

Faut-il apporter de l’engrais ? Ce n’est pas utile pour les bulbes cultivés comme des annuelles. 

Ce n’est pas utile non plus pour les bulbes des pelouses car l’engrais que vous apporterez va surtout 

favoriser le gazon. Par contre il est utile à ceux qui restent en terre, et à ceux qui sont en pots ou 

jardinières. Je vous suggère plutôt la protection phyto-stimulante à base d’extrait fermentés de 

prêle, ortie, consoude et fougère. Prévoyez 3 apports pour les bulbes de printemps : le premier 

lorsque la tige florale sort, le deuxième en fin de floraison et le troisième un mois plus tard. 
 

Faut-il arracher les bulbes de printemps ? Ce n’est pas systématiquement utile. Les 

narcisses restent en terre et se reproduisent, ainsi que les jacinthes des bois, les crocus, les perce-

neiges. Les grosses jacinthes durent trois ou quatre ans puis dégénèrent. Certaines tulipes horticoles 

dégénèrent vite, d’autres tiendront plusieurs années (J’en ai trois qui fleurissent depuis plus de 40 

ans).. Si vous les arrachez lorsque le feuillage est jauni, stockez-les, dans une cagette remplie de 

vermiculite, jusqu’à leur nouvelle plantation. Si vous les arrachez avant le jaunissement des feuilles, 

mettez-les en jauge en pleine terre jusqu’à la fanaison totale des feuilles. 

 

Les principales maladies, sont souvent dues à des arrosages trop fréquents, au manque de 

soleil ou à un sol mal drainé. Les pourritures grises ou blanches peuvent atteindre les bulbes, il faut 

les arracher et les brûler. Contre l’oïdium, feutrage blanc, utilisez une décoction de prêle. Lors de la 

conservation, agissez préventivement en saupoudrant vos bulbes cendre de bois. 

Quant aux parasites, vous limiterez les traitements au strict minimum. Pour les pucerons, 

laissez agir leurs prédateurs. Si vraiment ils sont trop nombreux, utilisez du purin de fougères. 

Fabriquez-le ou bien achetez-le tout prêt. Pour les criocères des lis, essayez de les ramasser à la 

main. Etendez un linge sous les lis, secouez-les, les insectes tombent au sol, sur le linge, il ne vous 

reste plus qu’à les ramasser. Attention, ils courent vite.  

 

Avec les bulbes, les cormes, les tubercules et les rhizomes il est possible d’avoir un jardin 

fleuri pendant plus de la moitié de l’année entre la fin de l’hiver et la fin de l’été. 
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